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FERNANDA & JOËL UEHLINGER
EN COLLABORATION AVEC LOS ANGELITOS

AU SALVADOR

Promotion de l’autodétermination et de l’inclusion
des jeunes handicapé·e·s

&
Soutien à l’inclusion scolaire

Visite d’un jeune de Los Angelitos à Tenancingo
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IMMERSION
GOUTTES DE PLUIE, CONVIVIALITÉ ET MANGUES

1.

Ayayaya comme le temps passe vite! Cela fait déjà six mois que nous sommes ici: plein de
gratitude, d’élan, de crème solaire sur le visage, et de piqûres de moustiques sur les
chevilles, nous affrontons le quotidien qui s’est lentement installé. Pourtant, beaucoup de
choses nous semblent encore impressionnantes. Même si nous pensions avoir enlevé les
lunettes roses, les jours nous comblent encore et encore d’une beauté inattendue:
Que se soit la liberté de notre travail, les rencontres avec les familles des jeunes et des
enfants ou encore le réveil de la nature avec les pluies tant attendues.

Nous nous sentons bien vivant·e·s. Chaque jour, nous nous retrouvons dans des situations
inhabituelles et avons la chance de vivre du nouveau. Nous apprenons que le bonheur ne
vient pas quand on le désire ardemment, mais lorsque l'on profite de ce que l'on a dans le
moment présent.

Malgré tout cela, nous vivons régulièrement des montagnes russes d’émotions: il y a des
moments de grande joie et de sentiment d’appartenance mais aussi des moments où nous
pensons avec une légère mélancolie aux personnes et aux choses en Suisse.

L’échange avec VOUS est d’autant plus bénéfique! Merci.



LE SALVADOR
2.

IMPORTANT ET MOINS IMPORTANT

Nombre d’habitants: 6,3 millions vivent au Salvador, 1,6 millions de Salvadorien·ne·s vivent à
l’étranger

Lits d’hôpitaux pour 1000 personnes: 1,2 (en Suisse: 4,6 lits/1000 personnes)

Part dans le PIB des envois d'argent par des proches résidant à l'étranger: 24% 

Repas de midi typique: Ris avec poulet frit, sandwiches (tortas), soupes

C’est la saison des: mangues, avocats de toute sorte, Mamón (un type de litchi acide), 
Nances (a un goût de pain avec du gonfi et du beurre)

Ici, il y a actuellement en abondance : des mangues trop mûres, des troupeaux de vaches dans
les rues, des moustiques, des grondements de tonnerre assourdissants, des gens en chemises
bleues qui vont de maison en maison pour le recensement national, de magnifiques plantes (qui
se vendraient très cher comme plantes d'intérieur en Suisse), et des papillons.

En revanche, il y a moins : d'eau potable qui ne provient pas de bouteilles en plastique, une
alimentation électrique qui résiste aux orages, et de la noix de coco râpée.



L’état d’urgence continue

Il est en vigueur depuis mars 2022.
Conséquence : plus de pouvoir pour l'armée et la
police, plus de 75 000 arrestations, baisse
massive de la criminalité des gangs et du taux de
meurtres, de nombreuses voix critiquant la
situation des droits humains dans le pays, des
occupations militaires répétées de certaines
zones (y compris celle où vit Joël) avec des
milliers de soldats et de policiers.

Aucun cadre légal efficace

Depuis janvier 2021, une "loi sur l'inclusion",
principalement grâce à "Los Angelitos", est en
vigueur. Elle devrait garantir plus de droits aux
personnes en situation de handicap dans ce
pays. Malheureusement, le gouvernement a
reporté l'élaboration d'un décret d'application
ainsi que le déblocage de fonds pour sa mise en
œuvre, au moins jusqu'à la fin de l'année.

Aucun soutien financier

Au Salvador, il n'y a pas de soutien financier de
l'État comme des allocations familiales, une
assurance invalidité ou une retraite.

CONTEXTE
3.

QUELQUES INFORMATIONS
GÉNÉRALES SUR LA VIE DE TOUS
LES JOURS DES PERSONNES AVEC

ET SANS HANDICAP AU
SALVADOR 



Au cours des derniers mois, notre équipe s'est concentrée sur la mise en œuvre des ateliers
d'apprentissage avec les jeunes ainsi que sur l'organisation de formations pour le "Conseil de Los
Angelitos".
Les ateliers d'apprentissage ont lieu dans 5 villages différents et rassemblent environ 10 à 14 jeunes
en situation de handicap à chaque fois. Nous y pratiquons des compétences essentielles pour une
vie plus autonome et le monde du travail : suivre une liste check-list, cuisiner, faire le ménage,
communiquer, exprimer ses besoins et désirs, gérer les réactions, l'hygiène corporelle, etc. Nous
abordons également avec les jeunes leurs droits et obligations.
Malheureusement, les ateliers ne peuvent être organisés qu'une fois par mois dans chaque village.
Cela est principalement dû aux difficultés d'obtenir le matériel nécessaire et aux problèmes de
transport des jeunes jusqu'aux centres de rencontre. En effet, les gens vivent de manière très
dispersée dans les zones rurales salvadoriennes et les bus ne sont pas accessibles aux personnes à
mobilité réduite. Los Angelitos paie aux familles le trajet en bus, ce qui absorbe une grande partie du
budget, et les jeunes en fauteuil roulant sont pris en charge par un pick-up. Cela représente un coût
important. Les précédents gouvernements prenaient en charge les frais de transport, ce qui n'est
plus le cas aujourd'hui. C'est pourquoi les ateliers n'ont pas pu avoir lieu plus souvent jusqu'à présent.
L'objectif reste de se rencontrer et d'apprendre ensemble plus fréquemment.
Le "Conseil de Los Angelitos" (en espagnol : "comité de jóvenes") se réunit également une fois par
mois. Il est composé de 5 membres élu·e·s : Gerardo, Jessica, Ismael, Andrea et David. Le but est
qu'ils représentent l'organisation à l'extérieur dans la lutte pour plus de droits et qu’ils donnent une
voix aux adolescent·e·s et aux jeunes adultes de l'organisation. Ils jouent également un rôle
important en interne, par exemple dans la planification des activités.
En tant qu'équipe, nous encourageons leurs compétences sociales à travers des ateliers, nous les
formons sur leurs droits et le contexte politique, et nous encourageons leurs compétences en
leadership.
Un succès a été remporté lorsque Gerardo a fait un discours d'une heure sur l'état actuel de la
législation sur l'inclusion lors d'une conférence réunissant des représentant·e·s de diverses ONG et
ambassades. Le groupe de danse de Cuscatlán a interprété des danses traditionnelles entre les
discours.

PROJET À CUSCATLÁN
4.

"PROMOUVOIR L'AUTODÉTERMINATION ET L'INCLUSION DES JEUNES EN
SITUATION DE HANDICAP" AVEC LE SOUTIEN DE FERNANDA

Chez l’un des jeunes 
Image symbolique inspirant la diversité de nous tous 

Le groupe de danse de Los Angelitos de Cuscatlán sur le Tagung 



Actuellement, je travaille sur :
La planification et la mise en œuvre des ateliers
La planification et l'accompagnement de la réunion mensuelle du conseil élu, composé de quelques
jeunes en situation de handicap
La création de matériel de soutien adapté individuellement pour les jeunes en situation de handicap

Dans les prochains mois, je travaillerai également sur :
La réalisation des ateliers et la poursuite de l'accompagnement des start-ups
L'organisation de possibilités de vente pour les produits fabriqués dans les start-ups
L’animation d'une formation interne, en collaboration avec Joël, sur le thème de "la communication
assistée"

Une rencontre de la vie quotidienne :

Gerardo a 36 ans. Il vend de manière informelle des produits de
nettoyage. En outre, il travaille dans un centre de santé près de
chez lui. Cela lui permet d'être financièrement indépendant, ce
qui malheureusement pas le cas de beaucoup de personnes en
situation de handicap ici.
À l’âge de 20 ans, il a été attaqué et blessé par des membres d’un
gang armé qui lui ont tiré dessus. Une balle a alors endommagé sa
moelle épinière et depuis, il est paraplégique. Autrefois, il jouait
beaucoup au basket-ball en fauteuil roulant. Aujourd'hui, il est très
engagé dans  l'organisation Los Angelitos.
Je suis impressionnée par sa volonté de changer les conditions de
vie des personnes en situation de handicap dans ce pays. Par son
engagement, il donne beaucoup d'espoir et d'inspiration aux
autres. Gerardo pendant son discours

Le Conseil de Los Angelitos

Préparation du goûter

Daniel communique à travers un laptop

Atelier à Santa Cruz Michiapas



Comme nous l’avons déjà mentionné au début de cette lettre circulaire, les derniers mois sont passés
incroyablement vite. Les jours défilent : préparation du matériel, coordination, planifications, rangement et
réorganisation, consultations, etc.
On peut voir de nombreuses parallèles avec le quotidien professionnel en Suisse : il y a ici aussi des parents
engagés et d'autres qui (souvent pour des raisons économiques) ne peuvent pas accompagner leurs enfants
autant qu'ils le souhaiteraient. Ici aussi, il y a des jours où l'imprimante ne fonctionne pas comme elle le
devrait. Il y a des jours où on en fait plus et d'autres où on ajoute plus à la liste des tâches qu'on n'en trace. Ici
aussi, le travail dans ce domaine est merveilleusement varié, enrichissant et ponctué de moments
touchants. Comme par exemple la semaine dernière quand une petite fille de 7 ans a fait elle-même des
bulles de savon et les a fait voler.
Et pourtant, le quotidien professionnel ici, marqué par le contexte politique, les conditions climatiques
(oscillant entre très chaud et très pluvieux), les grandes distances entre les villages, les routes, les transports
publics, la pauvreté parfois importante, le passé des gens, le faible niveau d’éducation d'une grande partie
de la population, est très différent.
Je suis reconnaissant de pouvoir emprunter ce chemin avec mes collègues engagé·e·s. J'apprends beaucoup
d'eux ! Sur moi-même, le travail avec les enfants, le Salvador...
Les trois temps forts personnels des trois derniers mois ont été la formation continue dans une école
publique sur le thème de "l'éducation physique inclusive", le travail avec les enfants et la formation continue  
interne pour les enseignant·e·s de l'organisation Los Angelitos sur la "planification de soutien", avec pour
objectifs d'harmoniser de nombreux éléments, d'impliquer davantage les enfants et les parents, et
d'introduire un entretien de bilan.

PROJET À CHALATENANGO
5.

“AIDE À L’INCLUSION SCOLAIRE” 
AVEC LE SOUTIEN DE JOËL

Jardin d’enfants Potrero Sula



Actuellement je travaille sur :
La formation d'un nouvel enseignant ici à Chalatenango.
Le développement commun avec d'autres enseignant·e·s du
processus de soutien actuel
Les formations continues et consultations dans les écoles
publiques de la région
La création commune de matériel de soutien pour les offres
de soutien individuel de Los Angelitos et pour les écoles.

Dans les prochains mois, je travaillerai sur: 
Conseiller d'autres enseignant·e·s sur la planification concrète de la prise en charge des élèves
atteint·e·s de paralysie cérébrale
Animer des formations internes sur les thèmes "communication assistée" (avec l'aide de Fernanda)
et "acquérir des compétences en lecture et écriture"

Une rencontre du quotidien :

Roxana est une mère qui soutient son fils Kelvin, né avec une paralysie
cérébrale, d'une manière extrêmement chaleureuse et dévouée. Kelvin
s'intéresse à la politique et au football. Il aime par-dessus tout écouter
des histoires inventées et dessiner.
Roxana assume de nombreuses tâches de soins pour son fils et anime
désormais de temps en temps des formations dans la région où elle vit,
afin de former d'autres parents d'enfants présentant un handicap
similaire. De plus, elle met régulièrement plusieurs pièces de sa maison
à la disposition de l'association Los Angelitos.
Elle inspire de nombreux autres parents par son optimisme et ses
connaissances.

Cours d’éducation physique inclusiveApplication adaptée pour la communicationJeu de composition de mots

Formations continues internes sur le thème de la 
« planification de la promotion »”

Conseiller une famille sur le thème de la "Communication assistée"

Roxana et Kelvin



Sur cette page, nous aimerions faire part de quelques
observations positivement surprenantes de notre quotidien :

Nourriture : Pour des occasions spéciales, il arrive souvent
que toute la famille aille manger chez "Pollo Campero", une
chaîne de restauration rapide de poulet frit.
Et lorsque l’on est en train de manger, peu importe l'endroit,
et que quelqu'un s'éloigne brièvement de la table, quelqu'un
d'autre s'occupe spontanément et naturellement de chasser
les mouches de l'assiette de cette personne en agitant
continuellement la main de gauche à droite jusqu'à ce qu'elle
revienne.

Voiture : Surtout dans les zones rurales, il est courant de
saluer les autres personnes en klaxonnant.

Communication :
Lorsque l'on raconte quelque chose et que l'autre personne ne
l'a pas entendu ou n'a pas compris, elle dit : "Hola ?".
 

OBSERVATIONS DU QUOTIDIEN
3.

ENTRAIDE ET COMMUNICATION

Transports publics: Les bus ne suivent pas de lignes d'arrêts
fixes (on peut descendre où on le souhaite) et, selon l'itinéraire
ils n'ont pas non plus d'horaires exacts. Lorsque nous
voyageons en bus, il arrive très souvent qu'il devienne
extrêmement rempli. Surchargé.
Même s'il semble qu'il n'y ait plus de place, les passager·ère·s
veillent toujours, sans lever les yeux au ciel ou être de
mauvaise humeur, à dégager un espace supplémentaire pour
que tout le monde puisse voyager.
Les nouveaux passager·ère·s qui montent sont également
aidé·e·s pour porter et ranger leurs bagages. Lorsqu'on se tient
dans l'allée du bus et qu'on a un sac à dos qu'on ne peut plus
ranger nulle part, il arrive souvent que les personnes assises le
prennent sur leurs genoux.
Elles poursuivent alors leur trajet avec un sac à dos étranger
sur les genoux.
Le fait de voyager en bus est encore plus amusant grâce à la
musique forte (souvent du reggaeton ou des chansons
d'amour) avec un (trop) haut volume qui embellit
merveilleusement tout cela.

Vidéo d’une ballade dans le bus

Transports publics

Décès : Lorsque quelqu'un décède, le village se rassemble et une veillée est organisée 24h/24 pendant
plusieurs jours dans la maison de la famille du/de la défunt·e. La famille est souteue et accompagnée
jusqu'à ce que la personne puisse être enterrée.



IMPRESSIONS
6.

Randonnée sous la pluie avec Maria

Nuna avec une noix de cocoUn jour sous les palmiers



Pour les dons:

Merci d'avoir pris le temps de lire ces lignes.
 Un immense merci pour tous ces beaux messages, appels et vidéos. Cela compte beaucoup pour nous !
 Bastien et Luisa, merci beaucoup pour vos dons.
 À toute l'équipe de Hofacker : un grand merci pour votre action engagée et généreuse de collecte de dons !
 Merci d'être venu en Amérique centrale, María.
 Francisco, merci pour tes mots d’encouragement.

Merci de soutenir les projets par vos dons!

Un grand merci pour ton soutien! 
Adresse : Rue des Côtes-de-Montbenon | 1003 Lausanne

Tel : +41 22 321 85 56 | E-mail : info@eirenesuisse.ch |
www.eirenesuisse.ch

Données bancaires : Eirene Suisse | Rue des Délices, 12A | 1203 Genève
SWIFT/BIC : POFICHBEXXX  | IBAN : CH93 0900 0000 2300 5046 2

 Compte postal :  23-5046-2 
Mention : Fernanda et Joël / El Salvador  

Voisins dans le quartier de Suchitoto Terminal des bus à  San Salvador

Guarjila Autel de gratitude dans la rue


